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SI Fon remonte un peu le coun^pelant un autre détail de garniture 

de  l'Histoire   de   la   mode,   on\ou un cfymptément du coetume. $ont 
s-aperfoit que le, çanti brodés ^far^ablement accueahes. Pour don- 

Ont   connu   une   ère   favorable   au 
<#».«. «., 1» t^ii.it. *.i-.j-j- K-.- '"^ * <"> nenmres le relief voulu, temps ou ta totiette f&mintne alK)n-,„_, ,._^ ;_i„, ^^t.^ ..« «w» rf««. 
dait en détails et accessoires pleins^t    l .      Tt^^ "' ^' ^ 
d'une charmante fantaisie. Ils tom-^^^ f"- "'' '«»««' '" J*"»** '^ CO'p" 
hérent    ensuite    dans    foublt    pour"*'*'^'"'   à   peu   de   dUtanam   tes 
mous être rendus dans ces demWres'""   °**   autres, 
nnnées. Les  compositions   florale»  tépa- 

Adaptés aux tendances nouvelle*,'nouisient sur des gant» plus habtUét, 

L'HYOIÈNE DES PKTITS 
Les leunea enfant» doivent man- 

ger à part. 
Les wbéM et )es très Jeunes en 

lants ne doivent Jamais à l'heure 
de* repas, être mis à la table des 
grandes personnes, car lU récla- 
meni tout ce qu'il* leur volent miin- 
Rer et pour faire fîesaer leurs cris, 
on leur donne ce qui est nuisible à 
leur santé. lies enfasti doivent man- 
grer à part, beaucoup plus tAt que 
leurs parents et se coucher tout de 
suite après. Bien dea tronbles digea- 
ttfs seraient évités si l'on agissait 
ainsi plus souvent. 

U faut aussi, lorsque les enfants 
plus grands prennent leurs repas à 
la table des parents, éviter rigou- 
reusement qu'ils ne mangent pas 
trop vite. L'enfant qui a faim se 
dépêche de manger, en avalant 
d'énormes bouchées qu'il ^le prend 
pas la peine de mastiquer. S'il a 
soif. 11 boit également, d'un seul 
coup, un verre entier de liquide. Il 
faut apaL,T cette fébHllté. la bon- 
ne digestion en dépend  ! 

Eviter ausBt que les enfants par- 
lent en mangeant, c'est aux parents 
h diriger la conversation C'est, du 
reste, pour une bonne raison que 
l'on défend aux enfants de parler 
la  bouche  pleine,   lorsqu'ils sont à 

ment peut 4tr« entninéa dans la 
trachée artère et provoquer un vé- 
ritable étouftement. 

On a TU un enfant avaler ainsi 
une lentille, qui, aprts avoir pro- 
voqué des suffocations terribles où 
l'enfant semblait prés d'étouffer, a 
formé kyste, en se loiresnt dans le 
poumon, et a proTooué une conges- 
tion fort grave. 

V08RATI0N8 
RENFORCÉES 
CEMOIS-CII 
Privé pmr In rf^trlctlon» dt ralorir* rt 
de Titaminn. l'orpanlMnr rf*p*rH » votre 
Iniu. Hrnrnrcrz vos ratlona altmra- 
talrp* rn prenant 1M "roncMitr^ d>ni>r- 
(rie" qui développent Iw mowle», font 
fmntof du pold*. rannmlwrnt in on et 
•clivent la erotaMnce dr« enfant». Ven- 
due* SOI» le nom de Chlorofnline. res pas- 
tHle« nnt un goût aRT^tile de ctiramel et 
Btclo^ent «iir tout l'ormnUnM par la vole 
sMiHtttine. ear elle sont A tM»e de cJiioro- 
phiitl* aall-«n^mlqi>e, véritable sanfi vé- 
gétal qui dans les léRiime* verl» cnpte 
lëa calorie* du soletl. I>e plus, KrAce aux 
nltaminr* B, C. ri D, rhaque pastille de 
('.hlorofollne endurrtt l'orimnltme rontre 
lea danffers d'Inlertlon. atTaltriluement de 
la dentition et de la vite ou amollssemenl , 

-      . ^      ■ ,_ de» os (jamben arqu#«<). D*« la première    3:3r^-   ^ 02B   d 
table. 11 peut se produire un embar-   semaine, la vlRueur renaît. Hientftt votis '"^  ■   "■*"—' ' 
ras passa,^er dans le phénomène dévêtes   en   pleine   forme.    l>eniamlei   une 
la   déglutition   provoqué   par   l'aspl- ' boite de CblorotoUne à votre pharmacien. 
ration de l'air, et une parcelle d'ali- 

BOURSE DE LHIE 
OU H *\>\H  IMS 

(La pramler aours eat ctlut prati- 
qué * la «éancv précédente). 

OMibawwsf». — AJt>l, 8.000. 
3J3ft o. ; (par). 4 079, 4 «00 o. : Anl- 
ch«, 6 97S, 6-006 : Anzln. 1 904. 1.900 : 
Béhune. 33.400. 23 300 : U/iOl. 
3.896. 3J96: Blanry. 4.900 o.. 4.B3D o.: 
Bruajr (coupurea de 10). 009. 800 ; 
4€>oupurea de 2»l. 600 o . 800 o ; 0*r- 
vin, Inc., 2.388 ; Clareoce. 560 o , 
MOo.; ODtnmcDtry t Jce). 4.lt(K). 4.300, 
(Oap >. 4 800. 4.000 : Courrléree, 906. 
003 ; Creapln. 38fi d., 27 S: Dourges, 
3.M6. 2AU; bcarpsUa, 22 650. 23X>00. 
Laos A., l.lftS ex-coupon. 1.135 . B., 
me. 400 ex-coupon : Llévln, 821. 828: 
(coupure* de 30). 35,000 o. 24.650 . 
Uarlaa. 2^5. J.90S «x-drolt : Oetrl- 
court.    a.oao.   3 B30 ThiTencel'.ee, 
700. inc : Vicolgne. 1839. 1.S08 : 
C. D. N-, 640. 643 : Ualon Ulnea. 850. 
851. 
■aUK. — Traniporti. — «.L.R.T.. 

370. 370 : Ljonnalaa des Caux (Cap ). 
3.070.   2-070  ;   (Jce).  3.7S0.  2.700 
■laatriaité. — Artésienne. 635, 635. 

BéthUDOlM. 840. 830 o : Boulonoal- 
M 030 d.. 930 d . Continentale du 
Oaz. 3.775 o.. 3 776 o. ; Elect. 0»3. 
Nord. 730. 718 ; Kleetr. Nord. 1 165. 
1.183 ; Electr. N.-O. Inc. 1.018 ; 
Energie Nord-Pranc«, 760. 768 ; Oaz 
d'Heraln, 080 o., 680 o. : La Roubal- 
fltentie. 2 950 d.. 2 050 d : Secteur 
BlllT, 875 d . 875 d. : Union Houillè- 
re, AOO o.. 490. 

Métallurgie. — Blanc-Mlaaeroti 
lord.). 160. 160 : I prior.) 
1.000 : Aciéries de Longwy. 800, 800 
de MtchevIUe. 1 630 ex-coupon, 1.630: 
du Nord, 675, 665 : Sanibre-et-Meuse 
en liquid., en liquid. ; Arbel. 1.000- 
1.900 : Cbantlers de France. 1630, 
1630 : Atel Nord-France. 1005. 
1.005 ; ( part ). 800 o . 780 o : Blacne. 
l 30O. 1.300 o. : Call. 835. 835 o. ; 
Uelmttre. 930, 910 : Danain-Anztn. 

Electro-Métal . 416. 
430 ;   FlVM-LHle.  I 660.  1,673 

I SOMMES ACHETEURS I 
I du matériel auivant  (neiil   oe«-ae I 

BIA0HINI8   a   ■OI8 
MOTKURI  «taOTRiQUCa 

»8TIT   OUTILLAOB 
couffnoin a* rii*NSMi88iONl 

■M»A«M C ~ ■*" 
1 O.CO., 1&  ru* a 

DP     1 220   o      1 220   o     ;    Nord-E»L.|B23. Inc   :  Obt   Tréa   4  1/3  %   88 8, 
1 IM  ex-coupon.   1.165   :   Franco-Bel-1138.10.   138.00  ;   Bon  Tréa.  4   */3». 
Se, 7J00 o.. r050 o-, : Jeumont. 700 o 1083. 1.104.60. 1106 : Bon* Tr*^ 

95 : LouvToU. inc. 080 : Sa!nt-8au-l4 1/3 % 1934, 1078. \M1 : Bon* 
veur   Inc..   1075  ;   Saulnes-  2 230 o..|Tr*a   4   %   1035.  1080.  IMl   ;   Calaa 
2 230   o    ;   Tubea   de   Valenc .   lllO.lAut. Tab.,  1016.  1010 
1110 I    Crédita NfttMnaui- — Cr. 1818. M*. 
■ntraprlsat «t Matériaua da wn.-'62»   ;    193W    M»; «^   ;   1934.   lOW. 

truattan.    —    Carr    Uumonl-ffireux.l 1070 :   1935.  1043.  1040. 
37 d., 27 d. ; Chaux et Cimenta L«-{    panatèree et OammiMiale*. — Tone 
(arge. 12 000. 13.000 ;   (action B 300),   1883.   356,   360   ;    Fonc    1885,   406.80. 
3.990 o., 3 900 o. ; ClmenU du Boul,.|400 : Com   1881. 368. 353 ; Com   1802. ^  
1,400 d. 1.415 : Portland. 21000 o..|43o. 436 ; Ponc 1805. 433. 434 ; Com.j ^^ ^ ^g Aniche. 6060. 7XJ80 : 
20,400 o. ; (part). 28 000 o . 38 000 o : iiaoo. 41il. 404 : Ponc 1003. 424. 424 : ,.__,„ j 994 1 950 Blmzy, 4 806. 
Cimenta et Chaux Hydraullq . 1 600 o ,Com IK», 406. 406 : Ponc. 1000. 308. "' '. carv'ln 3 4O0 2 400 : Cour- 
1.600 O- ; Cimenta Françal* et Portl 120e -, Com 1912, 306. 306 ; Ponc \Z..^. '^^ 900 Dourgea. 2 913. 2 875; 
Boul-, 6.425. 6.300 ; (Joui»). 8600.!i913 3 1/2 1. 430. 430 ; Ponc 1813 i^^^« i, 33 388 23 276; Lana. 1 140. 
5.600   ;   Deavroiae,   6 125.   6.200   ;   1*4   r;.   614.   814   ;    Emp.   1920.   1000. ?f^»^-    '  „.,„_.Xire  400. Inc   ; Mar. 

1,000 :  Com.  1030 4  "^. 1001.  1003 :j,U*V,^^»"f,iS   :   oatricourt 
Ponc,  1930 4 1/3 '^. 974. 983 ;  Com 
1931    1014   1.015; Com. 1031-32. 1002. 
1 003 ; Com. 1932, 1.031. 1.021 ;  Emp 
1033   1 027. 1 026. 

Pollet 
(part) 

I>olane. me 088 ex-coupon 
et Chaueaon. 3 100. 3 000 o 
23,500. 23 200 

Produits Ohimiquat, Hullarlea, Var- 
frit*. — .4,lr liquide, 2 830 o,. 2 815 
(part). 12 500. 12 000 ; Engrais d Au- 
by. 519, 615 ; de Roubaix, 345. 347 ; 
Glaces Nord-Prance, 7,000 o., 7,000 ; 
Hutlea. Ckjudrons et dérive* 3.600 ex- 
coupon. 3 600 ; Kuhljnann. 2.085. 
2 065 ; Pechlney. 4.650 o . 4.625 O ; 
Rhûne Poulenc. 3,375 o.. 3,375 : 8t- 
Oobatn. Chauny et Clney. 6 660, 
6,500 ; Usine* de Ubercourt. 700 d.. 
00 d 

BOURSE DE PARISI; 
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Aetiena preneaiaa*. — Boue de rce. 
31,975. 21,090 ; Compt. E«c,. 1800. 
1 786 : Crédit Ponc. 8.890. 6.760 : 
Crédit Lyon.. 4,690. 4 TOO ; Cré<llt du 
Nord. 640. 641 ; 8té Ole (non lib ). 
1 822. 1821 ; Buez (act.). 24.000, 
23,700 ; Nord. 3.015. 2014 ; Tram 
LUle-Rx-Tg. 360. 367 ; El. et Oaz du 
Nord.   TOI.   716   ;    Electr.   du   Nord. 
1 180,    1-180    ;    Energie    Ind..   3410. 
2 385    ;    Nord   Lum-   2,010,   2-030   ; 
Thom    Houaton.   710.   700   ;   Cle  Ole 
llnd. Text,. 2-235, Inc, ; Le BUn, 1 400. 
11 410   .     Pérenchlee.    1.728.    1736   ; 
St   Preres,   1-380.   1,300   :   Oaz   N.-E,. 
1-315.    1 210    ;    Aciéries   de   Longwy. 

Le premier cours est celui pratlquéiBTT. 876; Aciérie* de UlchevUle. 1820. 
à la aéance précédente, 1,625  ;  Aciérie* du  Nord.  650.  644   : 

Ponds   ifltat   Pranealt.   —   3   %.iAciéries de Sambre et Ueuae.   1458, 
1 110.  9495  "5.15;  3  %  am    96.80. 06,70  ;|1.475 ; Arbel. 1000. 1-978 ;  Cbant, de 

4  %   1917.  102.60.  102.65 ;  4  %   1018. iPrance,   1-630.   r616   :   Conatr,   Nwd- 
10286    10285   .    5    r„    1920,    140,80. Prance,  1005. 980 :   Plvea-LlUe. 1,700, 
140.95; 4 1/2 7. 1932 A. 102.60. 102.50;   1700   !    Porges   N-E..   I-IM.   1.185   : 
4 1/2  %   1932 B   10120   101.20 ; 5 '4  Jeumont   (act).  805.  708  :   Jeumont 
1939   101.10   101.15 ;  3 -Tr  1042   97,40. Hp«rl),    1885,    1,800    ;    Pranco-Belge 
07 45       3   1/2   Tt   1B42    96 60.   96,45   ; *Mat   Ch   Per. 6 950. B 750 ; Ht-» Ptoum 
Cals   Àut. 5  ""   1938.  121-45.  121,45   ; iP-e-Mouaaon,  6 700  oT .  6.680  :   De- 
Obl  Très  4 1/3 '%■  1933. 1 330. 1.340 ; Inaln-Anzln,   3 025.   2.0flS   ;   Uïuvroll- 
Obl    Tre*    4   7-,   1934.   1230.   1234   ; iMonibard.  970.   070  ;   Métaux.  4 300. 
Out     N«t.    4    1/2    %    1932-    1 002,50. !4 280 ;   Peugeot,  1-305.  1,334   ;   Beoelle 
1005   :   PTT.  4   1/2   %   1929  C/500.  Maubeuge,    1.725.    1700    ;    Béthune. 

2 370    J 000   ;   Oatricourt.   3,940, 
3 936  : Vicolgne, 1«00, 1 786 ;  Mokta 

HadW.    17 000.    16 800    ;    Nickel. 
3250 2 300 ; Ouenz*. 7,O!0. 7,185 ; 
UlleBonn (prior,). 1150 oïf,. 1 125 ; 
Lille Bonn (ord ). 700 700 ; *"■ t-i- 
quide. 3870, 3,836 ; Olacea Nord Pce, 
6.960. 6.910 ; Kuhlmann. 2031. 2-060; 
Pollet Chauaeon, 3001. 3 065 ; Caout. 
Indochine. 1.980. 1956 ; Culturea 
Trop,. 448. 4S0 ; Terraa Rougaa, 1301. 
1,195, 

VMI* d* Parla. — Ville d* Part* 
1871. 410. 406 ; 1878. 404. 801 ; 1876. 
503, 502 ; 1892. 3<». 30C ; 1894-98. 
300. 298 ; 1898. 380. 378 : 1899, 863. 
356 : 1004. 362. 363 ; IfllO 3 3/4 %. 
326, inc. ; 1910 3 %. 398, 208 ; 1913. 
305. 303 ; 1938, 987. 092 ; 1920. 1:012- 
1005 ; 1030. 1001. 1 OOl ; 1030 Iota. 
1,010. 003: 1031, 082. 083 : 4 % fort If . 
071. 070 . 1932. 1 001. 006 ; 1034 0 1 2 
r^. 081. 979 ; 1936, 981. 086 ; 1937. 
984. 086  ;   1938.  1.005.   1003 

Valeurs franfaisa* (ablisations). — 
Dép   Mord 4 'S-  '931 oct.. 2,025. 3X)35; 
4 r> 1031, 078. 066 . 5 1/2 <:!> 1034. 
1003. 1005 ;  5 T.   1035.  1002. 1X)17 ; 
5 l'3 n- 1936. 1,020. 1X130 ; 6 % 1938. 
1001.  1,001- 

_   _   B   _ — 
Unprlmcrla  du   llé«*)l   dw   Naro 

18B.   nj*   d«   Pana.   LlLLk 
La Gérant ;  Emile tiEST 

Conserves de fruits en marmelade 

une récolte abondante, il est sage 
fe« gants He tissu se rehaussent de dessinant de légères guirlandes et,<je songer aux mois où nous serons 
vrodertes légères conçues dans des ae fins motifs où s'unissent des cou-1 moins favorisés. 
genres très différents afin de s'har-^lcurs  généralement   douces,  parmi     Praises, censes, framboises, pni- 
tnontser avec les toilettes qu'Us oe- iesgttcHcs dominent >e rose et le bleu nés. pêches et abricots peuvent se 

Pendant cette période de l'année.. Après cuisson. & l'aide d'un carton 
les fruits se succèilent et viennent Iroulé en cornet pour former enton- 
compléter rwe repaa d'une façon noir. IntrtxJuu-e la marmelade dnns 
saine et agréable. SI nous avons ides bouteilles en verre épais. Bou- 

cher et ficeler solidement les bou- 
chons.  Placer  les   bouteilles dans 
une bassine en prenant les précaj 
lions habituelles pour éviter les 
heurts. Remplir ta bassme d'eau un 

Imélangés   au    vert   des   feuillages'(^onuerveT en marmelade et garder laissant   dépasser   les   goulots   des €Ompagnent  ^^.,    .._          , ,—- 
Dans UTK note simple, pour par- Ces broderies s'exécutent au passé'^^^P^y^^ . ,. . ,,„ «.,.« „» i^, 

to- arec un .citeur .u,r^ on a.ae et au pome deUçe ■ on le. 'ii'Vo.e;,^f^Slrt'Jm^lZrSn,'in- 
tu travaux formant de» bande», des sur le dessus de la matn. avec rap-^^^^ ^^^ ^^ méthode ordinaire, en 
hmwuettes. Dans cet esprit, le» gros- pel sur la courte manchette tout (pesant très peu d'eau et en toiir- 
^Ê» nervure» surjetée» d'un coton particulièrement en vogue cette ifl*-;najit constamment avec une cuUlè- 
perlé de couleur contrastante, rap- son. ire de bols- 

bouteitlea de quelques centimètres. 

A partir du moment où l'ébuUitlon 
se produit, lauuer vingt minutes. Ne 
retirer les bouteilles que lorsque 
l'eau est froide. 

Hygiène et beauté 
Pour fottlfler voa paupières, fer- 

Cez et ouvrez le* yeux avec len- 
ur- Vous éprouverez d'abord quel- 

que difficulté à accomplir ces mou- 
vements au ralenti mais, en les 
répétant chaque }our. vous parvien- 
drez A éviter la precipitation nui- 
sible à un bon résuliat 

Voulez-TOus combattre rankylose 
0a8 genoux ? Appuyez vos mains 
ftux hanches, accroupissez-vous len- 
tement puis relevez-vous. Répétez 
•et exercice environ une dizaine de 
fois chaque matin 

POILSi 
SUPERFLUS 
•iiltvés pour toujours 

NOS PAÎKONS-NODaLS 

Litei telU 
OFFRE 

GRATUITE ' f ;*-"■ 
■étbodc   SciPOliftqi 
d» Racines' , tn Hoib partenl 
fllui.   ILi DC peuvent  pas plui 
Aavcui tar te irlne d'un chau 
mm GRATIS toulei l« InslnicUoas pour l'appli 
Catx»   cbei   vouï,  en   «crret.  de   ma   M«(bod* 
anlque   au   monde.   LMcoupri   cctta annonce. 
•;\wwei la   aij>ourd'tiut   même,    en    uxUqui 
llubl«netii voire nom et votre adrene.   ï  M 
DorotbT Dunn, Sertnce 4(1 , ]B. rue Fraocoo-i 
~        ~   Jouidn J traoca en ttœbrca. c 

SOYEZ PRATIQUES 
POUR PROLONGER LA DURÉE 

DE$ BAS DE SOIE 

n faut, avant de mettre une paire 
••uve. la tremper dans de l'eau tiè- 
de ou même froide, la fouler pen- 
dant quelques minutes, presser et 
faire sécher. Cela enlevé l'apprêt et 
l8 raideur qui peuvent, si la soie a 
été trop tirée â certains endroits, 
produire un manque, même dans les 
etelileures fabrications, qui em- 
^oient des machines 

OHIZ  voua   : Cla^MS prlmairea  et 
pecondaires.   certifirats.   brevets,   bac- 
calauréats     par    L)rofes!teurs    aaréfèa 

Cour»   par   correspondance 
P I 0 I ■ H.    13.   rue   (M   Rlvvll. 

Il    P A R I 8 11* 
11 2 

Petits conseils 
♦ One pincée de bicarbonate de 

soude vous permettra de réduire 
presque de moitié la quantité de 
sucre nécessaire dans une compote 
car ce produit neutralise l'acidité 
du fruit. 

^   La façon de sécher un lainage ^J "iïmû   rautërti 
qui vient d'être lavé est très Impor-jaux dispos;t, 

ANNONCES   LÉGALES 
■ de  M- Ja««UM  LBPORT.  Docteur en  Oroi: 

Aveué  a  LILLI,  rue  Nationale.  N-   95 
LICITATION     GUILBEKT 

UN 
VILLK   DI LILL8   —    Rue   aatie.    K-    I 

IMMEUBLE  à  osage  d^habitation 

Olvll  da   Praml*r«   Inttanca da   LUI*,  au Palai* da 
JutttM ds ladlt* Ville. 

(La* cneharaa n* atrsnt r««uta que par MInIS' 
ter* d'Avoués). 

MI8K   A   PRIX        M.tM franc* 
Oseufialtan.   —  L'immeub'.a  su»-désisiie  est   tibrt 

d occupation 

tante. Après l'avoir roulé, sans le 
tïwdre. dans une serviette - éponge, 
en le tamponnant pour en retirer 
le plus d'eau possible, ètendez-le sur 
un linge dans un endroit aéré et à 
l'ombre pour qu'il sèche lentement. 

•:• Pour enlever sur ur. papier de 
tenture les marques provoquées par 
les cordons d'un tableau, employez 
une gomme souple très propre. 

•> Si vous voulez laver une sur- 
face peinte à l'huile, servez-vous 
d'une eau -nvonneuse additionnée 
de quelques gouttes d'alcali. 

•> Lorsque les poils d'un balai 
de crin sont aplatis, vous les redres- 
serez et leur rendrez leur souplesse 
en les exposant un moment au-des- 
sus d'un récipient d'eau bouillante. 

Avis tr»t tmoartant. —  H  eut rappelé  que saules 
lat iMraannca ayant ebtanu de  Manitaur i« Prét«t 

itlen    d'acheter,    conformément 
embre   1940 

Les flocons d'avoine ne 
sont pas un « ersatz » 

7066 — JAQUETTE en lissu 
quadrillé et tissu uni. Le devant 
ae découpe en empiècement sur 
le: côtés : empiècement droit au 
dos ; poche rapportées : ceinture 
à le taille. 
Métrage : lissu quadrillé 1 n. 95 
en 140 : tissu uni, 0 m. 75 ^n 60. 

«Aiitrefola on donnait l'avoine aux 
chevaux, maintenant c'est nous qui 
a manffeona ■ Cette amuaante bou- 
ada que l'on a entendue dans l«a 

fllea d*attente révèle beaucoup d'Igno- 
rance De toutes les céréales, l'avoine 
est. en effet, la plu» nutritive et lea 
riocona d'avoine (Ibled Oata) que 
noua octroie le ravitaillement sont, 
a poids égal, quatre' fols plus nour- 
rtaaants que la viande de bsut N« 
manquez pas d'acheter chaqiie mola 

Ibled Oau avec lesquels voua 
ferez dM déjeuners, des pota«ea. dea 
•ntremeta Bénéreuaeroent dlspenta- 
t«urs de calorlea. 

112S0 

pMirront  ttrt  déclariSs adjudlcaiatrei. 
Avis est donné qu'un délai d'au moint. quinte 

Jours avant la vente est nécessaire Dour ubtem: 
ladite autorisation 

Pmn- laut  rentaisnamenU,  •'■dretaer   :   r   A 
Greffe  du   Tribunal   Civil   de   Lille,   au   Palais  d€ 
Justice   de   ladite   Ville,   où   se   trouve   déposé 
cahier des charges   ; 

2' A M' Jarquet LEFOBT. Docteur en Droit 
avoué poursuivant la vente, demeurant à L.alle, rue 
Nationale-   95   : 

3- A M- PARE>rr. Notaire à Salnt-Omer   . 
mcurant t. rue da  Wtssocq. commu pour la  Uqu 
dation. 

qui 
1100 ISloo 

Netalra a  Lille,  41, rue  Rayaie 

A \TNDRE, par Adjudication publique 
*  I»   Chambra   d«s  Nelair«s,   le   Lundi  10   lulllet-  a 
I* heures VILLE   DE  LILLE 

M\e MAISON DE RENTIER 
Rua lit Piturut, n" 30.  Libre  la i" août prcehain 

MIS!  A  PRIX   :  ISS.BOO FRANCS 
Autartiatian prétecterate a demander uar l'Inter- 

médlelre  du netalra. avant   la   S  lulliat.   Pour tous 
renseignements,  s'adresspr  à   l'ét'jfle 16 0^9 

Ces patrtms • modèles, marque 
Attj 'rroïs Dés » sont en vente 

dans tout? la région, chez les dépo- 
sitaires de cette mar';ue. au prix de 

5 fr, ou envoyés par nos soins, franco, contre la somme de B fr 
en timbres, aux lectrices qui nous en feront la demande 

Ecrire au t REVEIL OU  NORD ». 186, rue de Paris k Lille 

Ko 7075. — JAQUETTE en laU 
nage et rayonne. Jaquette sou- 
tenue devant et doa dans un 
empiècement droit : ceinture 
à la taille ; petit col ch&le ; 
poche» terminée» par . te ban~ 
Of élargissante. 

TO 

Un peu de cuisine 

A VENDRE par Adjudication publique 
Le   LUNDI   20  JUILLET   1142.   i   14   HEURE8 

en   la CHAMBRE DES NOTAIHF.S 

BEAU TERRAIN A BATIR A LILLE 
orOt  Perte lia   Otual.   RUE   ARMAND-C*RREL 

CONTENANCE   :   324   MÈTRES   CARRES 
MI8I    A    PRIX          I1.M«    FRANCS 

Pnur   plans,   condtliona.   rcnseii^nements  et   su*s- 
rtutlen  i>rOf«at«rala,  S'adressar   à   M    POURBAiX. 
Natairt. 41.  rue  Royale. LILLE l^OBu 

CANNET F. VINCENT' 

MOTS   DROLES 

rOUR ENTRETENIR... 

— Les objets en aluminium . ___ 
Jtotte avec une poudre de pierre 
lionce. de marbre ou de brique. 8 
ïaquel;e on a incorpore du sel de 
Olïlsine. Ensuite, on nnce lea obJet."i 

M^mÏu"mp'o/l"de  OT^uù; S'i'^'SSON AD  COURT BOUILLON HACHIS  PARMENTIER 
soude pour ce genre de nettoyage. Préparer un court bouillon (ol.| Hacliez les restes de bœuf faites 
car J' métal serait immédiatement Iftnoci. thym, laurier, sel et poivre) 1 blondir un wgno 1 linement émincé 
détérioré- jet y faire cuire des pommes de terreIdans    une    cuillerée    à    soupe    de 

CHAGRIN DE VEXJl' 

Jean Labraise vient de perdre ss 
femme et sa douleur est grande. Au 
cimetière, un ami veut le consolT. 

— Non. laiMc-moi. falt-ll. C'est 
un coup trop dur. Elle st bonne.- La 
pauvre ! Je ne sais ce que j'aurais 
mieux aJme perdre. 

— De l'argent ? Interrompit tlm!. 
dement l'ami. 

Le veuf, après un inaunt de ré 
flexion ; 

- Non. 

0 ■ • S I 0 N. — PramMr Avit. — Par arten g s p . 
nrcj[:str*s a L*n». le 23 Juin 1942, foUo 29. N" 7 

Madame LENGLET-LEVAT a rédé à Madame 
MONTJOUX-AtrriER. le fonds artisanal rie co:f- 
fura pour Dames qu'e'.le exploitait i LENS, rue 
Victor-Hugo. 

Oppoaitlons  reçuee  au   »i*|e  du  fonds   jutqu au 
vingtième lour après second  avis. î TOO 

I pelées Quand les pommes de terre 
-„ -^^_-/5,,_ sont presque cuites, ajouter le pois- 
<^*t.<^u*#i.t«.«/* |.son. Puis laisser bouillir une dizaine 

>de   minutes.   Manger  avec   filet de 
vinaigre,  ou  sauce   ^ui   beurre,   ou 
sauce b!ani;^i'^ 

On peut laisser   -f^lntldlt  le puUt 
son pour te mangei ensuite -n vinui 
grette. dans ce eu. ne oa« metL-3 
ide p^^nmps '*tf len^ 

graisse ^.Joutez-y la viande et faites 
cuire doi'cement pendant quelques 
minutes, assaisonne, et ajoutez une 
cuillerée à bouche de vinaigre ; 
d'autre part, préparez une purée de 
ponunea de terre, étendez-en une 
coucbe au 'ond d un pla*, 8 gratin, 
étalez la viandr dessus et remettez 
une couche de purée de pommes de 
terre, mettez 8 gratiner à four vif. 

/u2^ CORRESPONDANCE 

ECOLE CENTRALE..TSF 
12rucdelo   *   Lunc-PariS 

Jau 

VENTES 

.    Thon: 
Quai Vauban   — Vanta aulte •rdonnance. 
D^KIJr'Ur'   *•»**•■ "»•'•■ *'• tannes, il m. S2 a 
rCnt^ni!.  s  m.   H  du  nom  d*  ■   Panels  >. 
MSRCRCOI   1"   JUILLET   -    !«   h.    -    O.   BINDER 

12205 

UN SOULIER FEMME 
marina    et    blana. 

haut   talan,   peinture   31, 
sur .« parcours du Nou- 

eau Boulevard, rue cif 
a Louviére. rue St-Ga- 
riel. rue Pierre Legrand 
'nera écrire ou rappor 
cr le Boulier 112. boulc- 
ard   Montebello.   Lille   - 

né«*lll»«nte. 22 4.M 

BEM 7*71. ̂ m 
Académie de Coape 
Dunksl. r Nat;on3:e. ]n 
Lille. T Tus-31 • Coupe, 
Ceuture. M*d«. Patrent. 

Lanik   Bruav,  Carvln. 
10 116 

DACTYLO,    COUPE. 
COUTURI   (Jour et So:rl 
Lille.   43  rua L. Oambetta 
Daual,   13.   r desMalvai 
Hénin.  4.   rue   Voltaire 
Vaianel«nfMt41>r Rempart 

n IUâ 

POUR CÉDER viTi, ACHETER SAIN 

_j   .   _  .   - - 52, rue Faidherbe 
•^•l»^»l»W      I» Ann";.' (TéL T »« JJ) 

ONT LA     COMMERCES OONFIIZ-Ml»   VW 

VENTE I^ÏHVS^ CESSIONS 
tfa TO U T :   FERMF3    etc     ^*^^^9\^t^9 

U T.i 

A CEDER lends de Recherchens a ct<t9r 
mar#ehaler»« at «uinoall> dans la résion LEKS. 
terte   avec   belle   maison. DOUAI,     ARRA8,    d*p}l 
È;cr:re     C    A    N    D       aumalsriaux de construction 
Revc:l 30 72^oo patente corrospondan. 
 ti.   Prière  adresser  oUre 

rf^T-ooirf-kKtfî        '"■ce tous rens'Mgnemcn'* 
CESSIONS utiles     au      Réveil.      qui 

nsmeitra sous initiales 
22 445 

OFFRES D'EMPLOIS 

Enbaachons d'urgeoce pour TÉtraiger 
^-ki ivfrksr^n n spécialisés dans la mctauur^'c 
OUVRIERS soudeurs autogènes et «lectr 
tourneurs, mécaniciens, ajusteurs, électriciens, hau 
te et basse tension, monteur cbauffaia centra 
sachant  cintrer  tubes   etc 

TERRASSIERS Pnme    de    separauor 
Voyage   pa^é    Contrat   de  suc   mol»   Loscmcnl  et 
nourriture  assurés 

S'adresser tous lea  loura. de 9 S  U bourM et df 
14 à 18 heures 

LILLE, 55, rae Jacqaemars Giélée, 55 

Situatians Automobiles. 
JounOf, fa'.ies-vous une 
siIuaVoQ intéressante dan* 
rindU!;ir:e et le Comm 
de t'AulO (mécan . chaut, 
dépan. vendeur d'auto, 
rond, tracteurs, autorai.^ 
chem, de fer. PTT . S li- 

ez nos tours par cotr. 
19 feront de vs des tcch- 
iciens et des mecanicienp 

cie l"ordre. Dur, lU moU 
: 90 fr. p. mois Ooum 

Airte, 54. r. du Dort Cor- 
dier. St-Ou«ntin   lAisnr) 

Il 33S 

Siiis arhelrvir d un 
Aooordéon Chromatique 
Cafe Huher. 2. place Ro- 
eer Salengro. LEN8. 

2 M: 

VENTES 
ACHATS 

LOCATIONS 

Adtudicatlon     pubUeuo 
f 20 jiii,.ct 1}H2. U h. 30, 

Etude Ohirouttot. natair* 
Maubeugo. Maison a 

Rousios av«G oeur et )ar- 
din : contenante ' area 
S adresser d'urgence au 
notaire pour aulorisatioii 

16 12V 

Aohiterals petite mai- 
son avoe ou tant domma- 
ges de guerre. L E N 8 
ou environ*. - S adresser 

LENOIH, 5 uvrncv 
-Pe.î. Lent tP -d-C ). 

2 7,1 

AUTOS 
Recherohoni oamton< 

notto 2 t. 5 équipée gazo' 
gène. Ecrire aux Parats 
do Lovai-Aulnovo. à AUL- 
NOVE    (Nnrdi 22.434 

A vendre ; Cam:on Sa 
rer. 4 T Type B Au 
tond. Int. Peugeot 4 ch- 
ROohSreho balançoire ou 

manège enfantin. Prendii. 
au Réveil à Valon- 

3.231 

MARIAGES 
J. H. 24 ans, B quai n 
et phvs dés corresp. 
i lie 18 S 24 ans. gent et 
sér. en vue mariage. 
Disc, abs Ecr. en j pholo 
SI posa. Prend, adr. dépôt 
Réveil. 66. r. R, Briqu*"! 
Bruay   iP-de-C).       2 14i 

DOménag*   TURCK.   31 
Av P. Be.ge Prix mod 
Expn détail meubles, ttes 
direct après emballages 

16 126 

Pour  la RAsIen. neuf 

RECHERCHONS 
d*urseno« Mosatours ooS< 
aOdant  petit local  ou  hu 
'paii et. SI possible, ma^ 
chine a écrire, an »«e 
do eoiisborstlen av«i. no. 
tra ontroprlao. Kcnre M 
iRaphotl. 22. rue Puêbla 
LILLE 

MARNE.   15()   kn- 
loUe   bourgade 

PROPRIETE    BOUROI0I8E 
Construe meulière état impeccable Vea- 

tihule. cuisine, office, salle à manger, «aïon. 
W -C . 4 chambres, cab toll., grenier, cave, 
eau. élcTtrtc. vastp« dépendances. 2 chhres. 
potager herbage, arb fruit 3.500 m2 Occasion 
à en'.ever  : 245 000 francs 

GAZOGÈNES PRUVOST 
POLVCOMBUBTtaLEE 

se en roule sur gaz. sans  tUtie toile, concep- 
n     purement     mécanique      Application     sur 
Heurs  à   essence  ou   Diesel    Livrable   imméd' 

Oaragittes- M anteurs,   oonsultai -noua. 
MOTEURS    PRUV08T 

a  «t.  rua   Bante-Pellet   -   Lliia   iTei    144 sa■ 

1013 

Madones i écrire 
AehotofM au plus haut 

prix toutes machines a 
écrire et a calculer, mê- 
me ca saéefl Roaoïtotrue- 
tton ooisnoa, aux meil- 
leures conditions, de tie 
marque de machines - 
Eottango machtnoa otan- 
dard contre vieilles ma- 
chines. — ADDO, 10 rui 
Faidherbc. Lllt*. T. 50'-&4 

22 40a 

U BAUME PICOT, 
est un cerriaido otttcaeo. 
Il supprime radieaiomont 
cors.    /Orruot.    durillont. 
Frs    :    efN>    loutoa    phar- 

es 11 124 

POUCE PRIVÉE 
Renselg, Recher Enquèt 
Surveil Fiiatur Constats 
DIou, Comm de pol hon 
' r Stc-Cathennc. Llllo 

30 615 

SUIS ACHETEUR 

Rommotatro,   17.   rua   de 
LUle.   à   UALLUIN 

jusas 

MOTEUR   a   OAZ 
■ CR08SELEV   ■ 

12   C    V    a   VENDRE 
DE  JUMNE   et   ClO 

Aahata et Vtntaa da 
Matériel   InduatrWi 

63.   Boulev    Montesquieu 
ROUBAIX    -    Tel    350-45 

10 311) 

Machines à Tricotet 
ACCESSOIRES •  FlBirES 
détachées   -   AIGUILLES 

pour   toutes   marquaa 
J.     DE    POCROK 

74.   Bd   da   la   Ubert*.   «4 
ULXE réièph     T17-Jk 

A vomtro cau<«e déparL 
réchaud gaz avec four ; 
blcyOttea D. et H Err. 
C.ANC.  Réveil 30 723 

ENCORE DE LA PUBUCITÉ 
POUR LES. ALLUME-FEU « BEMERE » ? 

On nous dit souvent : s Pourquoi laites-vous 
etiicore paraître des annonces quand vos produite 
se Irouvent dillicilement dans lea magasins a ? 

VOICI notre repensa ; « Noua ne taisons pat dm 
ilame pour vendre, mais simplement pour rap- 

peler à nos tirtélea clienu qu'il est prudent de 
taira  leur provision de 

«BLAKETT ES « 
quand ils en ont l'occaston • B 

Dana quelques mois, nous aérons détrardéo «t 
comme l'hiver dernier notre production, cl Impor- 
tante qu'aile aott. ne pourra suffire à la demanda 

Epiciers, Droguistes, CoDsommatenrs 

prenez vos précautions 

£U Victor BELMERE, Croix (Nord) 
TH. Roubaix 216.19 

LAPINS   !■   SCIENCES 
OCCULTES   ■ LA  LIQUEUR 

•   ALPHI   NIPAL  • 
arrête ta morta.ite. ta 
llarrhée. fait disparaître 
lo sroa ventre en 48 heu 
rea Ttes Pharmacies, ou 
Laboratoire ALPHI. 81 
rua  d'ialy.   LILLE 

10 I4^ 

POUR   ALLUMER 

VITE ET BŒN 
rton no  vaut  la 

BUKEm " 
10 11: 

PORCELETS 
J'oipédto    a    partir    d 
Il    tr.   place   suiats   d 

lar fliwti. mortalité a n^^ 
charge   8   lours    Ecrire 
OUDART, étovour à Hou' 

1    (P.1IO-C.).        2U 16C 

Bbache De Pannac 
la mystérieuse Consulta, 
tions et correspondance 
n   rue .Mogador. P«rl«-ff* 

VOTRE AVENIR 
Voyance d ap photo data 
natsa Prédit dates exact 
Question précise : 20 fr 
Mnw AMV 'Service Cl. 
241,   Bd   VoltalrO.   PARn 

11 ssr 

Poissons exotiqu. 
BOHBBKI   A   LILLE 

D,  r.   Ponts  da   Comines 
22.421 

Machines-Outils 
ACHAT     r—^     VtNI U 
Et*    H     WATREMEZ 

*X  r   Aodré. 

VILLSQIATURK 

CONTlîEXEVlLLE 

CENTRAL-HOTEL 
:    OUVERT 

Votre Horoscope 
tMur   IU42 

avec période* 
de   chances 
pour  3 ans. 
voua   sera 

adressé    aoua 
pit fermé 

contre 10 fr 
Envoyez celte 

somme avec date nais- 
sance a STUUIO SCIEN 
TIA (Service G). 44. rua 
Laffitte    Pana 1397 

Mmt BLEIZ, SI. r dea 
Batignolles. Pa.-ta, Voy 
Tarou par corrt^p Env 
date   naissance  et  25   fr 

M- ZOLA Prétrotaa 

Créatrice aes chiltre* 
portiques Reput p s ret 
affect infaill Corresp •• 
P| St-Martifi.  PARIS. 

11 Stit 

e dates 
even 11142 mois p -noi» 
Corresp seul Env 30 ir 
data nais . houra cheveux 

1 I.A < CABAIVE 
DU BORD 
DE IL'EAU 

par Louit DERTHAL 

14 

au dîner et avait l'œil aux moio- 
dres détails du servive U la tro:i- 
vait assez étrange et avant Loui 
U  l'adtnirait. 

L'ovale un peu allongé de son 
vidage s'harmonisait bien avec son 
front haut, large et pur. couronna 
d'épais cheveux Dlonda boucles. 6«8 
yeux bleus, d'un éclat vivant ao'ja 
ses longs cils chAtains. semblaleni 
parfois immobiles concentrés et 
comme arrêtés sur quelque chose 
d'invisible pour tous, de visible poji 
elle seule Et ces yeux-lA. intn 
( aient vivement Martigny A un 
moment. Sylvaine leva la tête, o»! 
vrit plus large »e» paupières, nt. 
sans qu'elle parût voir le peintre, 
ce dernier sentit que c« regaro 
toujours immobik^ pesait sur lui. fl 
en éprouva comme un malaise. 
a usai, pour chasser cette impres- 
sion. 11 interrogea soudain  : 

— Vous vous plaisez aans œ: 
endroit  solitaire,  mademoiselle   ? 

— Beaucoup Au reste l'y aul» 
née et je t'aime. 

— Mais 11 est «vident que VOUA 
n'y avex pas toujours vécu  7 

— En effet... Orpheline 8 quatre 
ans. Je fus adoptee par un oncle et 
une tante habitant Pans,  les seul»' 

Dture,   regardait  à   la   dérobée parenu qui me restaient J'ai donc 
patte JoUa Jeunt filla qui présldaiitété élevée et Instruite là-bas._ Mon 

.1 était grand, vigoureux et bien 
proportionné Son visage, quoique 
légèrement bronze, conservait Uht 
finesse de lignes et une delicateasi- 
d'expression remarquable. Ses traiif 
d'une régulante parfaite, annon 
çaient a la lois la hardiesse et la 
bonne humeur, tandis que ses yeux 
noirs décelaient une Impétuosité de 
caractère qui ne lui permetUit pas 
â'ajoumer l'exécution des projeu 
qu'il avait conçu une fois, st auda- 
cieux qu'ils puissent être. Et. enfin, 
U portait toute sa t)arbe. une courte 
barbe brune soigneusement taillée. 

Tout le monde maintenant était 
•asla au long de la table Michel 
et Sytralne un peu à l'écart, servis 
par la vieille Marie-Rose. Martignv 
aaacz  étonné   maigre   tout  de  son 

oncle est mort... Avec ma tante de- 
»enue infirme. J'habite ta Presie 
depuis cinq  ans 

A la suite de cette brève confi 
dence faite d'une voix «mue et avec 
une grande simplicité, il y eut un 
silence. Dans son intérêt grandis 
sant pour la Jeune fille. Martignv 
interrogea de nouveau, curieux d" 
apprendre  davantage. 

— Et ce brusque changement de 
milieu et d'habltudea ne voiu a pas 
«té pénible ? 

— Pas trop... 
— Et voua ne dêalrei pas retoui 

ner à Paris ? 

- Mon IDeu... qu'lrals-Je y fai- 
re. A présent ? rêpliqua-t-elle d'une 
voix lente teintée de mélancolie 
Je ne connais plus que ce pays où 
tous ité miens reposent. Tout ce 
qui me tient au cœur est ici ; le 
veux mourir où Dieu m'a fait naî- 
tre, au milieu de ces gens simples 
qui me connalasent et qui m'aimeni 
comme ils ont connu «t aimé te 
miens. 

— Bien pensé et bien dit Votre 
tAche est ici. et voua IA remplisaer 
de votre mieux. Je le devine. repor>- 
dlt le peintre d'une voix chaude 
et pleine d'enthousiasme. 

Car les paroles de l'orphéltne hu 
ont été droit au cœur et U aa aent 

pris pour elle d-tme immense sym 
pathie et d'une a<tmiration saoM 
limite pour l'adorable pureté de soi 
profil, la calme profondeur de hCi 
yeux bleus, l'éclat de aon teint den 
fant le dessin harmonieux de cet'e 
bouche al bien faite pour sourire 

Après avoir avalé leur dernière 
bouchée, les trois garçons de ferm^ 
quittèrent la salle et Sylvalne «e 
leva à son tour. 

— Voici l'heure où Je donne une 
potion à ma tante. Je suis obligee 
de TOUS laisser un Instant. Marte- 
Rose, va vous préparer le café. 

Quand Sylvaine fut de retour, elle 
pria le peintre de venir prendre 
place devant la grande cheminée 
Où se mourait un feu de bols Et 
des que la vieille bonne eût appone 
le café et lea liqueurs, la conversa- 
tion s'établit réfuhêrement entre 
eux. 

Martlgny causait avec verve de 
Paris, de ses voyages à travers le 
monde, d'art et de littérature. Il 
savait relever l'entretien par des 
obeervations «ouvent fines et déli- 
cates, mala toujours gaies Sylvaine 
l'écoutalt avec un plalau qu'elle 
n'essayait pas de cacher Depu i% 
qu'elle habitait la Brenne. Jamat^ 
encore elle n'avait eu l'occasion de 
causer avec une peraonna aK«rte- 

nant au monde choisi ; elle était 
donc cous le charme de cette viva 
cite Joviale qui est pour auisi dire 
le caractère de la causerie Iran 
çaise. 

Ce fut Marie-Rose qui vint trt>u 
bler ce beau téte-a^téte en annon 
çant que l'orage s'élolgnaiL que la 
pluie avait cesse et qu'U faisait 
même clair de lune. 

Dans le feu de la conversaihju 
les deux Jeunes gens ne s'étaient 
aperçu de rien et. un peu confuse. 
^Ivame ae leva vivement. 

Marle-ROM. dites & Oulllauine 
qu'il attelle c Rustic » pour condui 
re M. de Martlgny au château de 
Qrandchesne 

Michel se leva A son tour 

— Il me reste, mademoiselle, dit- 
il avec une chaude courtoisie, a 
vous remercier de tout cœur de v'> 
tre aimable hospitalité. Je n ou- 
blierai Jamais ce cordial accueil A 
mon arrivée dans un pays mcon- 
nu... 

Il fut Interrompu par l'entrée de 
Marie-Roee qui aimonçalt que le 
bidet était attelé. 

Après avoir adroitement glisse 
une pièce dans la main de la ser- 
vante, le peUitra prit oonté da Syl- 

vaine qui  l'accompagna  lusqu'A  ta 
grille de la ferme 

— Puisque la nuit esi claire, pas 
sez par le chemin des Bondes, di» 
elle au domeftique Ce sera plu? 
court et M de Martigny aura le 
plaisir d'admirer l'étang sous !c 
clair de lune. 

Merci encore. mademotselU 
murmura l'artiste d'une voix chau- 
de, et, au revoir, puisque le valit 
devenir votre voisin 

Martigny serra franchement in 
main que la Jeune fille lui tendau 

après l'avoir enveloppée d'un 
long et dernier regard, il sauta les- 
tement dans la charrette 

Sylvaine resta un moment rê- 
veuse au bord de la route à sutvrf 
du regard la lune qui semblait glis- 
ser dans le ciel calme, au-dessi^ 
du paysage maintenant silencieux 

IX 

Il est quatre heures et demie du 
soir. 

Sur le chemin de ronde du cha- 
teau de Grandchesne. Liette et son 
cousin sont assis sur un vieux banc 
de bois tourne vers le paysage, im- 
mense et charmant II fait chaun 
sur ces hauteurs ensoleillées et les 
deux Jeunes gens silencieux somna 
lent presque. 

Soudain de sa main largemei.: 
ou erle. Martigny étouffe un b*U- 
lement prolongé, tandis que sa cou 
sine étire ses membres engourdis, 
l'un après l'autre, dans im sans- 
gène qui la fait rire, lorsqu'elle s'en 
rend compte. 

— Oh 1... excusez-moi. mon vieux 
Miche. 

— Dites donc, ma petite Uetu 
vous ne irouvei pas que les Jour^ 
nées commencent A nous paraître 
interminables 1 Une fastidieuse fac- 
tion que nous faisons iA Monoton- 
en diable ! 

~ VoilA seulement trois Joun 
que vous êtes A Grandchesne. mon 
pauvre ami 1 Que dù-iea-vous bi 
vous étiez A ma  place. 

— C'est geniU Ici. pour cela •' 
faut être Juste On mange, on boit 
on dort ! On dort trop ( vollA. C* 
manque tout A fait d'imprévu Un 
p u de « chambardement t ne fe- 
rait pas de mal dans te payaage. ai 
encore ma voiture était réparée 
Mais ce mécanicien de Médères * 
tout l'air de se payer ma tête 

— Patience. Miche, de grâce 
Vous êtes trop pressé, mou ami ■ 
répliqua Ueite qui d'ailleurs 
n'écoutait qua d'une oralUe lea 
plainte» d« son camarade. 

— Affaire de temperament, ma 
chère, riposta l'moorngibte Mani- 
gny Mtvn existence na Jamais été 
qu'une course A bâtons rompus 
Après tout, c'est peut-èire bien pour 
cela que je n'ai pas encore trouve 
le moment de me marier, 

Cette réflexion judicieuse vient a 
propos clore t'expansive aianie au 
peinti-e, qui, devant l'mdifference 
affectée de Liette se voii forcé de 
garder le silence 

L'expérience a rendu Mlle de 
de Oranduchesne d'une extrême 
circonspection, chaque fois que Mi- 
chel entame ces doléances. Une fou 
sur ce chapitre la loquaciie du Pa. 
risien devient murissable et ta 
Jeune  fille  ne se soucie  guère  de 

- laaser A perle de vue ce sujet 
si souvent épuisé Non pas que ces 
rècnmlnatlons qui nom en eomiQe 
que le défaut de se renouveler, me 
trouvent  un echo fidèle dans  aon 
maglnation. Loin de lA i Uleha. au 
fond, a cent fois raison. 

'-* vie que mènent les deux Jeu- 
nes gens A Orandcheme ae montM 
fort peu récréa t Ive. Toujours pa- 
relllea les unes aux autres se suc- 
cèdent les Journées M>pe8anUet par 
l'oisiveté la plus complète. 
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